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  ملخص

الزيت و الإيثانولى لمستخلصلميائي والنشاط البيولوجي الغرض من هذا العمل هو دراسة وتقييم التركيب الكي

د تم إعداد . وقشهر افريل من ولاية تبسة في هاتم جمع ىتاللl’Artemisia absinthium من الجزء الهوائي من الأساسي

أسفر عن الذي ولزيت الأساسي من النبتة ا ، في حين تم استخراج%4.86أسفر عن حصيلة قدرها  الذي يالإيثانولالمستخلص 

 20, رميكرو لت 10المختلفة للزيت الأساسي ( كيزاظهر تقييم النشاط المضاد للفطريات  أن الترأ%. 0.70 حصيلة قدرها

 lternariaAو Piniciliumexpansum( السلالتين اللتين تمت دراستهما) لها نشاط مرتفع على رميكرو لت 30و رميكرو لت

alternata) لنشاط المضاد للبكتريا وقد أظهر ال )رميكرو لت 30) وخاصة أعلى تركيزiolC E. وS. aureus و     

Salmonella هينشاطا متوسطا وأكثر السلالات حساسية S. aureus.للمستخلص  النوعي وكشف الفحص الكيميائي النباتي

 alcaloïdes, tanins, composé réducteurs, stérols, terpène عن وجود جزيئات نشطة بيولوجيا مثل 

ين. أما فيما ، وهذه النتائج تؤكدها اختبارات التلوcoumarine, saponoside , mucilage، مع غياب   terpenoidesو

   ,phénols  عاليةمننسبة  الإيثانول يحتوي علىص فهي تبين بوضوح أن مستخل الكمي فحصيتعلق بنتائج ال

flavonoidesملغ/غرام 0,056 197من  مع مستويات MS,10.64 0,41  لي ةللجذور الحرملغ/مل. وأظهر النشاط المضاد 

DPPH (حمض الأسكوربيك) مع يارمتوسط مقارنة بالمع نا لديها نشاطتتأن نب IC50 2.405( من مستخلص الإيثانول 

يمكن أن تستخدم كمصدر للجزيئات l’Artemisiaabsinthium مغ/مل). واستنادا إلى هذه الدراسات، يمكن استنتاج أن

 .النشطة أحيائيا ذات الخصائص العلاجية بسبب نشاطها البيولوجي

 ,الكيميائي النباتيالفحص  ,الإيثانول مستخلص , الأساسية الزيوت ,Artemisiaabsinthium :المفتاحية الكلمات

 .النشاط المضاد للبكترياو  النشاط المضاد للفطريات ,للجذور الحرةالنشاط المضاد 

 

  



 

Abstract 

The purpose of this work is to study and evaluate the chemical composition and 

biological activity of the ethanolic extract and essential oil from the aerial part of the Artemisia 

absinthium collected at Tébessa. The ethanolic extract yielded a yield of 4.86%, while the 

extraction of the essential oil from the plant yielded a yield of 0.70%. The evaluation of the 

antifungal activity that the different concentrations of the essential oil (10 μL, 20 μL and 30 μl) 

have a high activity on the two strains studied (Alternaria alternata and Pinicilium expansum) 

especially the highest concentration (30 μL). The anti bacterial activity vis-à-vis E .coli, s. 

Aaureus and salmonella showed an average activity and the most sensitive strainis, S. 

aureus.  Phytochemical screening of the extract revealed the presence of bioactive molecules 

such as alkaloids, tannins, reductive compounds, sterols, terpenes and terpenoides, with absence 

of mucilages, coumarines and Saponosides these results are confirmed by staining tests, As for 

the results of the assay, theyclearly show that the ethanolicextract has the best contents of 

polyphenols and flavonoidswith respective levels of: 197 0.056 mg EAG/g and of MS,10.64 0.41 

mg/ml. DPPH’s antiradicalar activity has shown that our plant has an average activity campared 

to the standard (ascorbic acid) with IC50 of ethanolic extract (2,05 mg /ml). Based on this 

studies it can be said that Artemisia absinthium can be used as a source of bio active molecules 

with therapeutic proprties due to their biological activity. 

Key words: Artemisia absinthium, essential oïl, ethanolic extract, phytochemical screening, 

antioxidant activity, antifungal activity andanti bacterial activity. 

 

  



 

Résumé 

Le but de ce travail est d’étudier et d’évaluer la composition chimique et l’activité 

biologique de l’extrait éthanolique et de  l’huile essentielle de la partie aérienne de l’Artemisia 

absinthium collecté  à Tébessa. L’extrait éthanolique a donné un rendement de 4,86%, alors que 

l’extraction de l’huile essentielle de la plante a donné un rendement de 0,70%. L’évaluation de 

l’activité antifongiquemontre que les différentes concentrations de l’huile essentielle (10μL, 

20μL et 30 μL) ont une forte activité sur les deux souches étudiées (Alternaria alternata et 

Pinicilium expansum) surtout la concentration la plus élevée (30μL). L’activité antibactérienne 

vis-à-vis d’E. Coli, S. aureus et salmonella montreé une moyenne activité et la souche la plus 

sensible est, S. aureus. Le screening phytochimique de l’extrait a révélé la présence de molécules 

bioactives telles que les alcaloïdes, les Tanins, les composés réducteurs, les Stérols, les terpènes 

et les terpenoides, avec absence des Mucilages, coumarines et Saponosides ces résultats sont 

confirmé par des test de coloration, Quant aux résultats du dosage, ils montrent clairement que 

l’extrait éthanolique  présente les meilleures teneurs en polyphénols et en flavonoïdes avec des 

taux respectifs de : 197 ± 0,056 mg EAG/g et de MS,10.64 ± 0.41 mg /ml. L’activité anti 

radicalaire du DPPH a montré que notre plante possède  uneactivité moyennepar rapport au 

standard (acide ascorbique) avec IC50 d’extrait éthanolique(2,405 mg/ml). D’après ces études on 

peut conclure  que l’Artemisia absinthium peut être utilisée comme source de molécules 

bioactives ayant des propriétés thérapeutiques en raison de leur activité biologique. 

Mots clés : Artemisia absinthium, les huiles essentielles. l’extrait éthanolique, screening 

phytochimique, activité antioxydante, l’activité antifongique et activité antibactérienne. 
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Introduction 

 Depuis des milliers d'années, l'homme utilisé les plantes trouvées dans la nature, pour 

traiter et soigner des maladies (Mansour, 2015).Près de 80% de la population mondiale a 

recours aux plantes médicinales par manque d’accès aux médicaments prescrits. Mais aussi 

parce que les plantes ont pu démontrer une réelle efficacité (Benaissa et al.,2011). Ces 

plantes médicinales renferment de nombreux principes actifs où certains sonttissus du 

métabolisme secondaire. Les plantes produisent déjà 70% de nosmédicaments, déjà environ 

170 000 molécules bioactives ont été identifiées à partirdela plante que nous étudions a son 

nom l’Artimisia absinthium, Le genre Artemisia est un des plus importants de la famille des 

astéracée (Saihi et al., 2011). 

Artemisia absinthium mieux connu comme le principal ingrédient dans la tristement 

célèbre boisson absinthe, a été utilisée en médecine depuis l’époque de Grèce antique, et dans 

les systèmes d’Europe occidentale de la médecine traditionnelle (Chabane et al,. 2016).Les 

métabolites secondaires de l’Artimisia absentium  est  réputé depuis fort longtemps pour leurs 

propriété phytothérapeutique et depuis quelques années l’homme s’intéresse également à leurs 

activitésbiologiques et antioxydant. Ces métabolites secondaires font l’objet de nombreuses 

recherches in vivo et in vitronotamment la vulgarisation de nouveaux constituants naturels 

(Bouchenak et al.,2018). 

 Cette espèce a été utilisée depuis l’antiquité dans la médecine populaire (Hose et al., 

2002). De nombreuses études sur la caractérisation chimique et les activités biologiques ont 

été menées sur cette espèce. L'huile essentielle a été largement utilisée principalement pour 

ses propriétés antifongiques, antimicrobiennes (Bouchenak et al., 2018). L’extrait 

éthanolique a été largement utilisé pour évaluation de l’activité antioxydante (Atmani, 2009). 

L’objectif principal de ce travail est de déterminer la composition chimique de la 

plante et leurs activité antiaxdente et antimicrobiennes.Notre travail de mémoire  est structuré 

en deux grandes parties dont: 

• La première partie est une recherche bibliographique sur les plantes 

médicinales et l’Artémisia absentium L. 

• La deuxième partie est consacrée à l’étude pratique de la plante(les 

compositions chimiques, l’activités antiaxdante et antimicrobiennes) et se 

termine par une discussion des résultats trouvés  et conclusion générale. 
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1. Les plantes médicinales  

1.1. Définition  

Pendant des siècles, les plantes ont non seulement fourni de la nourriture et des 

vêtements, mais ont également été utilisés pour le traitement de différentes maladies 

(Alexanderet al., 2020). Le terme « plantes médicinales » désigne toutes les plantes qui peuvent 

être utilisées comme médicaments ou suppléments alimentaires et qui jouent un rôle important 

dans la santé humaine. Les médicaments traditionnels, les thés et les suppléments à base de 

plantes constituent ensemble une composante importante du marché commercial de la 

biodiversité (Jieyuet al., 2021). En Algérie, la collecte de plantes médicinales et aromatiques 

pour extraire, après distillation  des huiles essentielles utilisé  pour la fabrication de cosmétiques, 

de produits pharmaceutiques ainsi que des arômes pour les produits alimentaires, est un champ 

vierge. La distillation des plantes est suffisamment connue, mais reste largement inexploitée, 

malgré la disponibilité en Algérie de grandes étendues de forêts et de champs, dont le territoire 

(Reguieg, 2011). 

1.2.  

L’utilisation des plantes médicinales  

Ils sont traditionnellement utilisées pendant très longtemps pour traiter des maladies 

courantes et plus graves. Leurs actions proviennent de leurs composés chimiques : métabolites 

primaires et secondaires, et sans doute de la synergie entre les différents composés présents, 

Depuis des siècles, en Algérie comme dans tous les pays du Maghreb, les plantes médicinales et 

aromatiques sont principalement utilisées dans les zones rurales par les personnes âgées qui 

connaissent encore quelques recettes de tisanes. Dans le Hoggar (Grand Désert) et en l’absence 

de médecins dans certaines régions isolées, le Touareg peut être traité avec des plantes 

médicinales et aromatiques qu’ils connaissent  (Reguieg, 2011). 

2. Présentation de la plante Artimisia absenthim L 

2.1. Généralité sur Artemisia absinthium L 

Le nom " Artemisia" est dérivé de la déesse Artémis qui avait découvert les effets de la 

plante, alors que le mot "absinthe" signifie imbuvable à cause du goût très amer de la centrale  

(Yildizetet al., 2011). L’Artemisia appartient à La famille des Astéracées qui représente l’une 

des taxons les plus importants du règne végétale. Elles sont des plantes angiospermes 

dicotylédones appartenant aux sous classes des gamopétales ou astérides (Astéride) et à l'ordre 



Etude bibliographique 

 

3 

 

des Astérales. La famille des astéracées avec près de 1500 genres et pas loin de 26000 espèces. 

Elle est présente dans toutes les régions du monde principalement dans les régions tempérées et à 

l'exception des pôles. Les astéracées peuvent être annuelles, bisannuelles ou vivaces. On y trouve 

surtout des plantes vivaces et à feuilles alternes. Dans la grande majorité des cas, les astéracées 

sont des plantes herbacées mais elles sont également représentées par des arbres, des arbustes ou 

des lianes, certaines sont également succulentes (Barkelyet al., 2006). 

2.2. Nomenclature 

Tableau 1 : Dénominations vernaculaires internationales  de l’Artemisia(Ghédira et 

Goetz,2016). 

Français : 

 

Absinthe, grande absinthe, herbe 

sainte, absinthe suisse, alvine, armoise 

amère 

 

Anglais : 

 

 

Absinth, wormwood, warmot, mugwort, 

absinth sagewort, common sagewort 

Arabe : 

 

 

 أفسنتين – شيحابنسينا–الدمسيسة

En Algerie : 

 

 

Chedjret Meriem, chaibet el adjouz, 

chihquoraçani 
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2.3. Description botanique 

Description botanique d’Artemesia absinthium dans la figure suivante: 

 

Figure 1 : La partie aérienne d’Artemesia absinthium (Ozturk et Rehman, 2019). 

 L’Artemisia absinthium est une plante aromatique, herbacée qui mesure entre 0.50 et 1 

mètre La racine est vivace, et d’elle naissent des tiges ramifiées, fermes, feuillues, presque 

ligneuses à la base. La tige est blanchâtre, étroitement couverte de poils fins et soyeux. Les 

feuilles, qui sont également blanchâtres des deux côtés de la même raison, sont coupées en 

profondeur et de façon répétée, les segments étant étroits et émoussés. Les pétioles sont 

légèrement ailés à la marge. Les petites fleurs, presque globuleuses, sont disposées en panicule 

dressée et feuillue, les feuilles des tiges étant réduites à trois ou même un segment linéaire, et les 

petites fleurs elles-mêmes étant pendantes et d’une teinte jaune verdâtre. Les feuilles et les fleurs 

sont très amères avec une odeur caractéristique, ressemblant à celle de la thujone. La racine a un 

goût chaud et aromatique. Les fleurs de l’absinthe sont jaune pâle, tubulaires et regroupées en 

capitules sphériques courbés, qui sont à leur tour regroupés en panicules feuillues et ramifiées 

(Chu, 2017). La saison de floraison commence au début de l’été au début de l’automne et 

possède un type de pollinisation anémophile. Le fruit est un petit akène; la dispersion des graines 

est par gravité (Masoudi et Saiedi, 2017). Les figures (2, 3 et 4) représentent la partie aérienne 

d’Artemesia absinthium. 
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                           Figure 2 : l’arbre de  l’Artemesia absinthium (photo personelle). 

                                           

Figure 3 : fleurs d’Aabsinthe.                                                       Figure 4 : feuille d’Absinthe. 
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2.4. Classification 

Tableau 2: classification classique de l’Artémisia  

absinthium (Riahi et al.,2013). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

2.5. Distribution géographique et habitat 

L’Artémesia absinthium est une plante originaire des régions continentales à climat tempéré 

d'Europe, d'Asie et d'Afrique du Nord (Sharopovet al., 2012). On la trouve aussi sur la côte est 

des États-Unis. Elle y pousse sur les terrains incultes et arides, sur les pentes rocheuses, au bord 

des chemins et des champs (Iserin, 2001). 

2.6. Exigence écologique 

2.6.1. Climatique 

La plantation de l’absinthe  exige des endroits bien ensoleillés, une terre souple, légère, 

aime les sols riches en azote, elle peut pousser dans les régions à faible pluviosité et sa culture 

est possible également dans les zones arides et sèches (Skiredjet al., 2002). 

 

 

Règne Plantae 

Sous règne Trahiobionta 

Division Magnoliophyta 

Classe Magnoliopsida 

Sous lasse Arteridae 

Ordre Aastérales 

Famille Asteraceae 

Genre Aartemisia 

Espèce Artemisia absinthium 
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2.6.2. Edaphique 

L’absinthe n’est pas exigeante en sol, elle pousse dans les plaine, montagne, pente, région 

secs et aride, terrain rocheux et le bord des routes, elle réussit sur les sols acide et les sols 

argileux calcaire, cette plante est disséminée également dans les région incultes, elle est même 

indiqué pour mettre en valeur les terrain pauvre et inapte aux culture ( Skiredjet al., 2002). 

2.7. Importance médicinale de l’Artemisiaabsinthium 

Le genre Artemisiaa été très utilisé dans la médecine traditionnelle ainsi que dans la 

médecine moderne pour traiter plusieurs maladies (Benchegrounet al., 2012).L’absinthe était 

connue plus tôt pour  repousser les mites des tissus et d’autres ravageurs tels que rat de 

bibliothèque, punaises de lit et même rats. Huiles essentielles de la plante en générale ont un 

large spectre de bio activité, grâce à la présence de plusieurs principes actifs qui fonctionnent à 

travers différente modes d’action ils ont plusieurs propriétés médicinales telles que hépato 

protectrice, antidépresseur, carminatif (analgésique), cholagogue ( favorise la circulation de la 

bille), emménagogue(favorise le flux menstruel), diurétique, cholérétique, hypnotique, 

conservateur, stimulant tonique, balsamique et dépuratif, anthielminthique, anti inflammatoire, 

antiseptique, antispasmodique, anti tumorale, neuroprotecteur, antifongique, insectiside, 

antibactérien, effets acaricides, antipaludique ou antiprotozoaires (Msaada et al., 2015). 
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2.8. Contre-indication 

L'utilisation régulière de l'absinthe peut devenir adductif. La plante contient de la 

glycoside, connue pour être toxique, et l'huile volatile est un dépresseur du système nerveux 

central. Une utilisation à long terme (plus de quatre semaines) ou par absorption de quantités 

supérieures à celles recommandées peut causer des nausées, des vomissements, l'insomnie, 

l'agitation, des vertiges, des tremblements et des convulsions. La sur utilisation de l'absinthe peut 

initier la nervosité, la stupeur, des convulsions et la mort. L'absinthe est connue pour être 

allergénique et peut causer une dermatite de contact. Une utilisation à court terme (deux à quatre 

semaines) d'un thé d'absinthe ou de la teinture n'a pas donné lieu à des rapports d'effets 

secondaires importants. (Encyclopédie -Azarius). 

2.9 Compositions chimiques 

L’espèce Artemesia absinthiuma fait l’objet de plusieurs investigations chimiques, 

signalant la présence de nombreux types de métabolites, certains études rapportent qu’en plus de 

l'artémisinine, le genre Artemisia est une source riche de différentes composés chimique (Jill et 

al., 2011).  
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Tableau 3. Les principaux constituants chimiques de Artemisia absinthium sont consignés dans 

le tableau suivant (Ghédira et Goetz ,. 2016). 

Familles de constituants chimiques Constituants chimiques détaillés 

Principes amers : (0,15 à 0,4% ; indice 

d’amertume de 10 000 à 15 000) 

Lactones sesquiterpéniques dimères de type 

guaianolide : absinthines A – E (0,20 à 

0,28%), 

isoabsinthine, absintholide et arténolide 

Lactones sesquiterpéniques monomères : 

artabsine, artanolide, désacétylglobicine, 

parishines B et C. 

Huile essentielle (0,2 à 1,5%) α et β-thuyone (33,1–59,9% dans le 

chémotype à β -thujone), chamazulène, 

acétate de trans-sabinène (18,1–32,8%), 

myrcène, cis-époxy-ocimène, acétate de 

chrysanthényl, thuyol, linalol, 1,8-cinéole, α- 

bisabolol, β-pinène, β-curcumène, 

spathulénol, trans-sabinène 

Flavonoïdes myricétine, quercétine, kaempférol, rutine, 

hespéridine, naringénine 

Acides phénols Acides salicylique, cafeique, gallique, 

pcoumarique, 

férulique , vanillique, 

β-resorcylique et protocatechuique 
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2.9.1. Métabolites secondaires 

Les métabolites secondaires végétaux peuvent être définis comme des molécules 

indirectement essentielles à la vie des plantes, par opposition aux métabolites primaires 

(protéines, lipides et glucides). Ces métabolites secondaires interviennent dans la structuredes 

plantes (lignines et tannins) mais également, elles exercent une action déterminante sur 

l’adaptation des plantes à leur environnement (Mansour., 2009) et permettent de se défendre 

contre les pathogènes ou des prédateurs (Jean et al., 2012). 

2.9.2. Composés phénoliques 

Peuvent être également estérifiées, éthérifiées et liées à des sucres sous forme 

d’hétérosides (Les composés phénolique ou les polyphénols sont des métabolites secondaires 

largementrépandues dans le règne végétal étant trouvé dans tous les fruits et les légumes. Ces 

composés sont présents dans toutes les parties des plantes mais avec une répartitionquantitative 

qui varient entre les différents tissus. Plus de 8000 structures ont été identifiées (Waksmundzka 

et al., 2011), sont des petites molécules constituées d’un noyau benzénique, elles (Max et 

Robert,.2003).Ainsi sont des molécules aromatiques, dont le motif de base est ungroupement 

phénol (C6) lié à un hydroxyle (OH). La plupart de polyphénol dérive de laphénylalanine et de la 

tyrosine (Meyer et al.,2008). 

2.9.3. Classification des composés Phénoliques 

 Il existe différentes classes de polyphénols, notamment les acides phénoliques, 

flavonoïdes, tanins, stilbènes,  lignanes, saponines, phytostérols ou bienphytostanols, les plus 

importants sont: les acides phénols, les flavonoïdes et les tanins (Bessas,.2008). 

2.9.3.1. Acides phénols 

 Les acides phénoliques sont des composés organiques possédant au moins une fonction 

carboxylique et un hydroxyle phénolique. Ils sont répartis en deux grandes classes: il y’a d’une 

part les acides benzoïques en C7 : (C6-C1) et d’autre part les acides cinnamiques en C9 : (C6-

C3) (Markaoui., 2010).Acides phénols dérivés de l’acide benzoïque (C6-C1): très présent dans 

le règne végétal soit sous forme libre ou sous forme combinée à l’état d’ester ou d’hétéroside, ex 

: Acide p-hydroxy benzoïque, Acide salicylique.Acides phénols dérivés de l’acide cinnamique 

(C6-C3): ils présentent une distribution très large dans le règne végétal, le plus souvent 

estérifiés,ex : acide caféique (Sahraoui., 2009). 
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2.9.3.2. Flavonoïdes 

 Les flavonoïdes sont des produits largement distribués dans le règne végétal et sont 

couramment consommés quotidiennement sous forme de fruits, légumes et boissons telles que le 

vin et le thé. Ils sont capables de moduler l’activité de certaines enzymes et de modifier le 

comportement de plusieurs systèmes cellulaires, suggérant qu’ils pourraient exercer une 

multitude d’activités biologiques, notamment des propriétés antioxydantes, vasculoprotectrices, 

antihépatotoxiques, antiallergiques, anti-inflammatoires, antiulcéreuses et même antitumorales 

significatives (Ghedira., 2005). 

2.9.3.3. Structure générale  

Les flavonoïdes ont une origine biosynthétique commune et ils possèdent tous un même 

squelette de base à quinze atomes de carbone constitué de deux unités aromatiques, de cycleen 

C6 (A et B), reliés par une chaine en C3 (Bruneton ., 1999),La structure chimique dans la 

(figure 5). 

 

 

Figure5 : Squelette de base des flavonoïdes (Bruneton., 1999). 

2.9.3.4. Tanins 

Sont des métabolites secondaires poly phénoliques hydrosolubles, leur poids moléculaire 

varie entre 500 à3000D (Marouf et Reynaud, 2007), on distingue habituellement chez les 

végétaux supérieurs deux groupes de tanins déférents par leur structure: les tanins hydrolysables 

et les tanins condensés, ils sont largement distribués chez les plantes supérieures dans les 

vacuoles, le cytoplasme et parfois dans les parois cellulaire (Charppeutier et al., 2008). 
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2.9.3.5. Tannins condensés 

les tannins condensés ou proanthocyanidines, sont des polyphénols de  masse molaire 

élevées. Ils résultent de la polymérisation auto-oxydative ou enzymatique des unités de flavan-

3,4-diol liées majoritairement par les liaisons C4-C8 (parfois C4-C6) des unités adjacentes, et se 

nomment ainsi proanthocyanidines de type B. Lorsque la condensation se produit entre les unités 

adjacentes par la liaison C4-C8 et par une liaison d’éther additionnelle entre C2 et C7, les 

proanthocyanidines sont dits de types A (Wollgast., 2000, Dykes., 2006). 

2.9.3.6. Tannins hydrolysables 

Ces tannins sont des dimères d’acide gallique condensés sur un dérivé glycosyle, Ils 

comprennent l’acide gallique et les produits de condensation de son dimère, l’acide 

hexahydroxydiphénique. Comme leur nom l’indique, ces tannins subissent facilement une 

hydrolyse acide et basique, ils s’hydrolysent sous l’action enzymatique et de l’eau chaude (1998, 

Marouf et Reynaud, 2007,Charppeutier et al.,2008). La structure Chimique fig (6). 

 

Figure6 : structures chimiques de : a-tanins hydrolysable, b-tanins condensée. 

2.9.4. Alcaloïdes 

Les alcaloïdes constituent la majorité des principes actifs des plantes médicinal apartir 

des acides aminés, ils sont constitués d’un hétérocycle ; cycle pyridine dans la nicotine 

(nicotiana tabacum), cycle purine dans la caféine, la théophylline et la théobromine, 

cycleindolique dans La vinblastine et l’ajmalicine (catharanthusroseus),isoquinolique dans la 

quinine (chinonaledgeriana). Ceci fait d’eux l’un des groupes les plus importants de substances 

naturelles d'intérêt thérapeutique. C’est un générique azoté à propriétés basique, extraites de 

nombreux végétaux, et de manière spéciale de certaines familles ou de genres (Marouf et 

Reynaud, 2007). Synthétisés à tropanique dans l’hyoseyamine, la scopolamine et l’atropine 
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(datura innoxia), et présentent des propriétés hydrophiles et alcalines (Meyer et al., 2008,Jean et 

al., 2012). Les alcaloïdes sont doués d’une activité physiologique généralement prononcée à très 

faibles doses, et à plus forte dose, sont responsables d’effets toxiques sur l’homme et les 

animaux (Marouf et Reynaud., 2007). 

2.9.5. Terpènes et terpènoïdes   

Les terpènoïdes constituent la plus grande famille de métabolites secondaires dont la très 

grande majorité est spécifique du règne végétal, Ce sont des substances généralement insolubles 

dans l’eau (Marouf et Reynaud,.2007) et sont des lipides synthétisés à partir de l’acétyl-CoA 

par la voie de l’acide mévalonique. On en connait environ 20000, tous sont construits à partir 

d’un motif de base, l’isoprène, molécule insaturée à cinq carbones (fig 7)(Meyer et al., 2008). 

 

 

Figure 7: structure de base de l’isoprène (Khenaka., 2011). 

2.9.6. Saponine 

Les saponines, encore appelée saponines sont des métabolites hétérosidiques de poids 

moléculaire élevé (Marouf et Reynaud, 2007).Il existe deux groupes différents de saponines : 

les saponines tri-terpènes et les saponines stéroïdes. Ces dernières ont une ressemblance 

structurelle avec les hormones stéroïdes du corps humain et ont donc parfois une activité 

hormonale lorsqu’on les utilise. Les saponines tri-terpènes sont souvent des expectorants très 

puissants, c’est-à-dire des substances qui facilitent l’évacuation des sécrétions des voies 

respiratoires et des bronches (Jean et al., 2012). 
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2.9.7. Coumarines 

La coumarine est un composé chimique organique appartenant à la famille des 

benzopyrones dans son état normal (standard), elle est caractérisée par une structure cristalline et 

incolore. Différents résidus peuvent être ajoutés à ce squeletteformant la famille des coumarines. 

Les coumarines sont considérées comme un groupe de métabolite secondaire des plantes. On les  

trouve dans les téguments des graines, des fruits, des fleurs, des racines, des feuilles et des tiges, 

bien que la plus grande concentration se trouve généralement dans les fruits et les fleurs.  En 

outre elle fonctionne comme défenseur de la plante En outre, elle a des 

propriétés antimicrobiennes, des capteurs de rayonnement UV et des inhibiteurs de germination 

(Harbone, 1998), la formule chimique fig(8). 

 

 

Figure8 : la formule chimique de la coumarine (C9H6O2). 

2.10. Les huiles essentielles 

L’huile essentielle se définit selon la pharmacopée comme un produit de composition 

complexe renfermant des principes volatils contenus dans les végétaux. leur densité inférieure à 

celle de l'eau, les HEs peuvent être synthétisés par tout organe végétal (fleurs, bourgeons, 

graines, feuilles, brindilles, écorces, herbes, bois, fruits et racines) et stockés dans des cellules 

sécrétoires, des cavités, des canaux, des cellules épidermiques ou des trichomes glandulaires 

(Labiod, 2016). 
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2.10.1. Conservation des huiles essentielles 

Il existe des normes spécifiques sur l’emballage, le conditionnement et le stockage des 

huiles La conservation des huiles essentielles nécessitent un respect obligatoire de certaines 

règles à savoir : 

Les huiles essentielles se conservent bien à condition de ne pas les exposer à la lumière, 

c’est pourquoi il est recommandé de les stocker dans des flacons en aluminium ou en verre teinté 

(brun, vert, ou bleu) et de les garder à l’abri de la lumière à une température ambiante jusqu’à 

vingt degrés, Il faut les tenir loin des sources de chaleur et bien refermer les flacons après usage, 

car les huiles essentielles sont volatiles, par conséquent elles s’évaporent dans l’atmosphère et 

perdent progressivement leurs propriétés et leur arôme.Les flacons doivent être stockés en 

position verticale, car en position horizontale il y a un risque que le bouchon soit attaqué par 

l’huile (les huiles essentielles ont une action corrosive sur le plastique) (Echchaou, 2018). 
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1. Matériel et méthode 

1.1.  Présentation de la région de récolte 

La récolte de la plante Atemisia absinthium (figure 10) au mois de mars (2021), dans la 

région de Tébessa ville à (l’Université de Science Économique et Commerciale). 

 

Figure 9 : localisation de région de récolte ( Tébessa ville). 

1.2. Matériel végétal  

Notre espèce Artemisia absinthium (fig 10) a été récoltée dans la région de Tébessa 

durant le mois d’Avril 2021, elle a été identifiée par madame Hayoun dans le laboratoire de 

botanique de l’université de Tébessa, la plante est apporté au laboratoire de la faculté  et  

débarrassé de tous éléments étrangère pour éviter la contamination durant l’extraction 

éthanolique et l’extraction d’huile essentielle,la plante est montrée dans la figure (10). 

 

Tébessa ville 



Etude expérimentale:                                                                                              Matériel et méthode 

 

17 

 

 

Figure 10 : la partie aérienne de l’Artemisiaabsinthium(photo personnelle). 

1.2.1. Extraction de l’huile essentielle  

1.2.1.1. Principe de l’hydro distillation 

 Le principe consiste à porter à ébullition dans un ballon un mélange d’eau et de plante 

dont on souhaite extraire l’huile essentielle. Les cellules végétales éclatent et libèrent les 

molécules odorantes, lesquelles sont alors entraînées par la vapeur d’eau créée. Elles passent par 

un réfrigérant à eau où elles sont condensées, puis sont récupérées dans un récipient (Bruneton,. 

1999). 

1.2.1.2. Mode opératoire 

L’extraction a été réalisée par hydro distillation à l’aide d’un dispositif de type clevenger, 

l’appareil a été nettoyé à l’acétone pour éliminer les poussières et éviter toute contamination de 

l’huile au cours de l’extraction. Nous mettant 150 g de matériel végétale frais dans le ballon qui 

Contient 1,5 litre d’eau distillé est reliée à un réfrigérant,  l’ensemble est ensuite porter à 

l’ébullition dans le chauffe ballon. Les vapeurs chargées d’huile traversent le réfrigérant se 

condensent et goutent dans une ampoule à décanter, l’eau et l’huile se sépare par différence de 

densité. L’extraction à durée de 2 à 3  heures .Nous avons effectué  le processus d’extraction 2 

fois, selon le protocole (benchegrounet al., 2012).la calcule de rendement d’huile essentielle, 

selon la formule suivante (Daouda, 2015).l’appareille est montrée dans la figure (10). 

RDT HE= VHE/MVF 

RDT HE:  Rendement en huile essentielle (ml/g) 
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VHE :  Volume d’huile essentielle (ml) 

MVF:  Masse de matériel végétal frais (g)  

 

 

 

Figure 11 : Dispositif d’extraction  essentielle de type Clevenger utilisé pour 

L’extraction des huiles essentielles (photo personnel). 

1.2.2. Extraction hydro éthanolique  

1.2.2.1. Mode opératoire 

 La  matière végétale a été récolté dans la région de Tébessa dans le mois de Mars 2021 et 

séché à l’air libre pendant 15 jours, puis broyer ave un broyeur électrique jusqu’à obtenir un 

poudre. 

 Pour la première macération en ajoutent 100 g de la poudre végétale  est misent dans un 

bicher avec (400 ml éthanol +100 ml eau distillé) le mélange est agiter dans un agitateur 

magnétique pendant 40 min à 45 degré) puis filtré par un papier filtre.  En obtient un filtrat, il est 

conservé dans un flacon au réfrigérateur pour la 2em macération en prend le poudre filtré est 

misent dans un bicher avec (400 ml éthanol +100 ml eau distillé) pendant 24 heures, après la 

2em filtration en mélange les deux filtrats et pour éliminer l’éthanol le filtrat est soumis à une 

évaporation sous vide à l’aide d’un rotavapeur, à une température de 40°C. Après la récupération 

de l’extrait on met dans l’étuve pendant 24 heures et mesuré le poids de récipient pour 

déterminer le rendement de notre extrait (Markhan., 1982). Le rendement d’extrait éthanolique 

est calculé selon le rapport suivant (Markhan, 1982). 

Rdt% =  (P1 – P2) / P3  × 100 



Etude expérimentale:                                                                                              Matériel et méthode 

 

19 

 

P1: Poids du ballon après évaporation. 

P2: Poids du ballon avant évaporation (ballon vide). 

P3: Poids de la matière végétale de départ. 

Les rendements sont calculés par rapport à 100 g de la matière végétale sèche 

Les figure (12, 13, 14) représentent les appareilles et outils utilisée pour extraire d’éthanol. 

                       

  Figure12: représentent un appareil                             figure 13 : représentent un broyeur          

Rotavapeur  (Photopersonnelle).                                               (photo personnelle). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

                        Figure14 : l’extrait éthanolique de l’absinthe (photo personnelle). 

1.3. Etude phytochimique de la plante  

Les tests phytochymique sont effectués sur une solution de notre extrait hydro 

éthanolique, ces tests consistent à détecter les différentes familles de composés existantes dans la 

plante (alcaloïdes, tanins, flavonoïdes, saponosides, stérol et terpènes, les coumarines, 

Mucilages, et composés réducteurs) par les réactions qualitatives de caractérisation. Ces 
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réactions sont basées sur un changement de couleur visible ou la formation d'un précipité a été 

pris en considération pour la présence (+) ou l'absence (-) de composants actifs particulier 

(Kholkhal et al., 2013). 

1.3. 1.Préparation de l’extrait 

Après avoir récupéré l’extrait de l’étuve en dissout 30 mg de notre extrait  dans 30 ml de 

méthanol pour étudier  les tests photochimique selon le protocole de (Treaset Evans (1983). 

1.3.2. Recherche  des alcaloïdes 

Evaporer  4mL de l’extrait de la plante à sec, Ajouter 1ml d’HCL’2N et chauffer dans 

bain marie filtrer le mélange et réaliser le test avec le réactif de Mayer, introduire 1ml de filtrat 

dans un tube, ajouter 5gouttes de réactif de Mayer. la présence d’alcaloïdes est indiquée par la 

présence de précipiter blanc jaunâtre (Treas et Evans.,1983). 

1.3. 3.Recherche des Tanins 

2ml de la solution à tester (l’extrait) + 2ml d’eau distillé avec agitation, ajouter 2 à 3 

gouttes de solution de FeCl3 à 2°/°, la présence d’Tanins est indiquée par la présence de 

Coloration bleue noir ou verdâtre.(Treas et Evans.,1983). 

1.3.4. Recherche des  Saponosides 

1 ml de la solution à analyser + 2 ml d’eau distillé agiter pendant 2 minute la formation 

d’une mousse persistante pendant 15 minute traduit la présence de saponosides. (Treas et 

Evans, 1983). 

1.3.5. Recherche des Stérols et tri terpènes 

1ml de l’extrait + 1 ml d’anhydride acétique +  chloroforme et 200 microlitre acide 

sulfurique (H2SO4) concentré sur la paroi de bécher sans agitation , laisser reposer 20 minutes la 

formation d’un anneau rouge brunâtre à la zone de contacte de deux liquides et une coloration 

violette de la couches de surnageant révèlent la présence des stérols et tri terpènes. (Treas et 

Evans, 1983). 
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1.3.6. Recherche des Composés réducteurs 

Dans un tube à essai mettre 1ml de liqueur de Fehling (0,5 solution A + 0,5 solution B) + 

1 ml de l’extrait à analyser, incuber pendant 8 minutes dans un bain marie, l’apparition d’un 

précipiter rouge brique indiqué la présence de composés réducteurs. (Treas et Evans, 1983). 

1.3.7. Recherche des coumarines 

 1 ml de l’extrait + 0,5 de NH4OH à 25 °/°, mélanger et observer sous UV à 366 nm une 

fluorescence intense indique la présence de coumarines. (Treas et Evans, 1983). 

1.3.8. Recherche des Mucilage 

 Introduire 1 ml d’extrait dans un tube à essai +5 ml méthanol absolu après  une dizaine de 

minute l’apparition d’un précipiter floconneux par mélange, indique la présence de mucilage. 

(Treas et Evans, 1983). 

1.3.9. Recherche des Terpenoides 

 2ml de l’extrait + 2ml de chloroforme + 2ml d’acide sulfurique concentré, la formation 

d’un anneau  marron rouge à l’interphase indique la présence des terpenoides. (Treas et Evans, 

1983). 

1.4. Dosage des  polyphénol  

1.4.1. Principe 

L’ensemble des composée phénoliques est oxydé par le réactif de Folin-Ciocalteu. Ce 

dernier, est de couleur jaune, constitué par un mélange d’acide phosphotungstique 

(H3PW12O40) l’acide phosphomolybdique (H3PMO12O40) qui sont réduit lors de l’oxydation 

des phénols en mélange d’oxyde bleus de tungstène et demolybdène(Ribéreau-Gayon, 1968).la 

coloration bleue produite est proportionnelle au taux de composés phénoliques, et possède une 

absorbance maximale à environ 765 nm (Ojeil et al., 2010).La réaction d’oxydation est 

accélérée en milieu alcalin (dans notre cas, par un ajout décarbonate de sodium) et pour réaliser 

les courbes d’étalonnages, l’acide gallique est souvent pris comme références (Collin et 

al.,2011).. Les résultats obtenus sont exprimés en mg équivalent d’acide gallique par g de 

matière sèche (mg EAG/g MS). 
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1.4.2. Mode opératoire 

 1ml de réactif de Folin (dilué fois 10) +200 microlitre d’échantillon préparé dans le 

méthanol avec  les dilutions convenable (4 mg/ml, 2mg/ml 1mg/ml 0,5mg/ml,  0,25mg/ml , 

0,12mg/ml, 0,6mg/ml après 4 minutes  en ajout 800 microlitre d’une solution de carbonate de 

sodium (0,75° /°)  ensuite incubé deux heures à température ambiante et la  lecture de DO  à 765 

nm, préparation d’une Courbe d’étalonnage d’acide gallique (0 -200 microgramme) est souvent 

pris comme standard, selon le protocole de (George et al., 2005). 

1 .5.Dosage de flavonoïdes 

1.5.1. Principe 

Les flavonoïdes possèdent un groupement hydroxyle (OH) libre, en position 5 qui est 

susceptible de donner avec le groupement (CO), un complexe coloré avec le chlorure 

d’aluminium. Après l’ajout de la solution de chlorure d’aluminium(AlCl3), une couleur jaunâtre 

se forme. Cette coloration est due à la formation du complexe entre le chlorure d’aluminium et 

les flavonoïdes ; ceci se traduit par le fait que le métal (Al) a perdu deux électrons pour s’unir à 

deux oxygènes de la molécule phénolique agissant comme donneurs d’électrons (Ribéreau-

Gayon, 1968). Le trichlorure d’aluminium (AlCl3) entraine la formation d’un complexe jaune 

avec les Flavonoïdes. Ce dernier présente une absorption maximale à 430 nm dont l’intensité est 

proportionnelle à la quantité des flavonoïdes présents dans l’échantillon. 

Les résultats obtenus sont exprimés en mg équivalent de la Quercétine par g de matière 

sèche (mg EAG/g MS). 

1.5.2. Mode opératoire 

Dissoudre 1 mg d’extrait dans 1ml de méthanol  est ajouté à 1ml de la solution d’AlCl3 à 

2°/ dans le méthanol, après 10 minutes lire la DO 430 nm, préparation  d’une gamme 

d’étalonnage avec la  quercitrine (0- 40microg/ml)est souvent pris comme standard. (Bahorunet 

al., 1996). 

1.6. Evaluation de l’activitéantioxydant 

1.6.1. Principe 

La méthode de DPPH. Le 1,1-diphényl-2-picrylhydrazyle (capteur de proton) est un 

radical libre, stable au cours du temps et largement utilisé pour évaluer l’activité antioxydante 

d’un composé quelconque le radical DPPH en solution est coloré en violet. En présence 

d’antioxydant (donneurs de proton); le radical DPPH est réduit en formant une liaison 
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moléculaire stable. Le produit réduit présente une coloration qui tire vers le jaune. On mesure à 

l’aide d’un spectromètre UV à 517 nm, la diminution de coloration de la solution qui est 

proportionnelle alla quantité d’antioxydant. L’activité antioxydante de l’extrait est comparée à 

celle d’un antioxydant de référence en termes d’équivalence ou en termes d’inhibition 

(Tour,  2015). 

1 .6.2. Mode opératoire 

Le test antioxydant a été réalisé avec la méthode au DPPH. Nous avons  préparé plusieurs 

dilution a différente concentration (4mg/ml, 2mg /ml, 1 mg/ml, 0,5mg/ml et 

0,25mg/ml0,12mg/ml   0,6mg/ml),Chaque 25μl de l’extrait de concentrations différentes sont 

ajoutés au 975μl DPPH préparé Préparation de contrôle négatif : 25μl de méthanol+975μl de 

DPPH et préparation de contrôle positif par un antioxydant standard , l’acide ascorbique ensuite 

incubation à l’obscurité pendant 30 min  et la décoloration par rapport au contrôle négatif  est 

mesurée à 517nmles essais sont été effectués en double ,les résultats ont été exprimés en 

pourcentage d’inhibition (I%) (Sanchez-morino, 2002). 

I%= [(Abs contrôle – Abs test )/ Abs contrôle ] x 100 

Abs contrôle : absorbance du blanc (contenant tous les réactifs excepté le composé d’essai) 

Abs test : absorbance d’extrait. 

Abs test : absorbance d’extrait. 

1.7. Méthode d’évaluation de  l’activité antifongique 

1.7.1. Méthode de micro atmosphère 

 Le pouvoir antifongique des huiles essentielles a été évalué par la méthode de micro 

atmosphère dans cette technique , une boite de pétrie (90 mm) est coulé avec un milieu de gélose 

à l’extrait de malt est d’abord ensemencé par une piqure centrale prélevée de la périphérique 

d’une culture fongique âgée de sept jours , ensuite un disque de papier wattman  imbibé  d’une 

quantité d’huile essentielle pure (10, 20, 30 micro litre) est déposée au centre de couvercle de la 

boite de pétrie , la culture est ensuite incubée a l’obscurité, couvercle en bas, pendant 7 jours à 

25°C chaque essai est répété trois fois, un témoin (négatif), est préparé dans les mêmes condition 

dépourvu d’huile essentielle (Hmiri et al., 2011). 
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1.7.2. Mode opératoire 

1.7.2.1. Préparation de milieu de culture 

 Dans un bicher ajouter 34,2g d’extrait de malt + 45g d’Agar Agar +1800 ml d’eau distillé 

Le mélange est chauffé  sur plaque chauffante avec agitation pendant 30 minutes ensuite répartie 

ce mélange dans des flacons stériles avec agitation manuel des flacons avant d’être autoclavé 

pendant (30 minutes) à 120°C. 

 

Figure  15: l’extrait de malt (photo personnelle). 

1.7.2.2. Application de test anti fongique 

Disposer les boites pétries autour des becs (la zone stérile), ajouter presque 25 ml 

d’extrait de malt dans les boites pétrie et à l’aide d’une anse stérile prélevé un fragment à la 

périphérie des cultures fongique (d’Alternaria alternata et Pinicilium expensum)  âgée de sept 

jours et d’abord ensemencé avec une piqure centrale sur la gélose , on  àpréparé4 boites pour 

chaque souche , nous avons laissé les souches fongique 5 jours avant l’application d’huile pour 

confirmer que l’efficacité de l’huile n’est pas due au jeune âge des champignons ensuite un 

disque de papier wattman imbibé d’une quantité d’huile essentielle pure (10, 20, 30 micro litre) 

est déposé au centre du couvercle en bas, pendant sept jours à 25°C chaque essaie est répété 3 

fois , un témoin dépourvu d’huile essentielle est préparé dans les mêmes conditions. 

Après sept jours la lecture des résultats par la mesure des diamètres des thalles .La 

comparaison des dimensions obtenues avec celles des témoins de chaque espèce permet de 

Calculer le pourcentage d'inhibition selon la formule suivante: 
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Les figures (16 et 17) représentent  l’application d’HE et le repiquage des souches. 

 

 

 

 

 

            Figure16 : appliquation                                Figure 17 : repiquage des souches    

      d’HE sur la souche alternaria                                                      fongique               

1.8. Méthode d'évaluation de l'activité antibactérienne 

1.8.1. Méthode de l’aromatogramme 

 L'activité antibactérienne est évaluée par la méthode d'aromatogramme qui permet de 

déterminer la sensibilité des différentes espèces bactériennes vis-à-vis de l’huile essentielle 

donnée. La méthode de l’aromatogramme consiste à utiliser des boites de Pétri contenant un 

milieu gélosé convenable, déjà solidifié et inoculé de la souche microbienne testée. Des disques 

en papier buvard de 6mm de diamètre, préalablement imprégnés de quantités connues d’huile 

essentielle, sont alors placés en surface de la gélose. Généralement, les microorganismes seront 

classés susceptibles, intermédiaires ou résistants, selon le diamètre de la zone d'inhibition 

(Boutabiaet al., 2016). 

 

% d'inhibition a la dose X  =  100- (Dtest / Dtémoin) x 100 

Dtest = diamètre du thalle teste 

Dtémoin = diamètre du thalle témoin 
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1.8.2. Mode opératoire 

1.8.2.1. Préparation de milieu de culture 

Nous avons achetez le milieu de culture Muller Hinton préparer mais avant leur 

utilisation il faut le stérilisé par l’autoclave pendant 30 minute, ensuite il est coulé dans les boite 

de pétrie stérile, toutes ces étapes sont  près du bec benzène (zone stérile) 

Les figures (18 et 19) représentent la gélose de Muller Hinton etl’étape de coulage de 

milieu (photos personnel). 

                        

Figure18 : la gélose de Muller Hinton                      Figure 19: l’étape de coulage de milieu  

1.8.2.2. Application de test anti bactérien 

 Disposer les boites pétries autour des becs (la zone stérile), ajouter presque 25 ml d’MH 

dans les boites pétrie  puis repiqué à l’aide d’une anse de platine  stériles quelques colonies à 

partir des  cultures bactérienne a testé (E Coli , S. aureus , Salmonella), décharger ces colonies 

dans des tubes contenant 5 ml eau physiologique stérile et  homogénéisé les suspensions de 

façon à obtenir une opacité équivalente à 0,5 Mac Ferland ensuite introduit les écouvillons 

stériles dans les suspensions puis essorez doucement sur la paroi des tubes,  l’ensemencement se 

fait par écouvillonnage sur les milieux de culture qui sont déjà préparé pendant les15 minute qui 

suivent la préparation de la suspension. Répéter l’ensemencement 3 fois en tournant chaque fois 

la boite pétrie à 60° en dispose  étroitement à  l’aide d’une pince sur chaque boite ensemencée 

des disques stérile ensuite à l’aide d’une micro pipette en ajoute 10 microlitre d’huile essentielle. 

Les boites témoin sont préparé dans les mêmes condition avec un disque imprégné d’eau 

distillée en ensuite en Incube les boites pétries pendant 24 heures dans l’étuve à 37° enfin après 

24 heures Les résultats sont déterminés  en mesurant à l’aide d’un pied à coulisse les diamètres 

des zones d’inhibition qui apparaissent autour des disques. 
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2. Résultats 

2.1. Rendement de l’huile essentielle  

 La détermination de l’activité anti bactérienne et anti fongique de notre plante Artemisia 

absinthium ne nécessite pas une grande quantité d’huile pour cela nous avons effectué  

seulement deux extractions, les résultats de calcul de rendement obtenus lors de l’extraction de 

100 g de  la plante fraiche prélevé de la région de Tébessa   par hydro distillation durant 2 heures  

sont représentés dans le tableau suivante : 

Tableau 4 : Rendement d’extraction de l’huile essentielle de l’Artemisia absentium. 

1er extraction 0 ,72% 

2ème  extraction 0 ,69% 

La moyenne des deux extractions 0,70±0,021% 

 

La figure20 représentent l’huile essentielle préparé. 

 

 

 

 

 

 

Figure 20 :Flacon d’huile essentielle de l’absinthe(photos personnele). 

2.2. Rendement d’extraction hydro éthanolique 

 Pour déterminer l’activité anti oxydante et la composition chimique de notre plante nous 

avons effectué une extraction hydro éthanolique, le résultat de calcul  de rendement obtenu lors 

de l’extraction de 100 g de poudre de la plante sèche par le rotavapeur est  de 4,86 %. 
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2.3. Screening phytochimique 

 Grâce à l’étude de screening phytochimiques de l’extrait d’Artemisia absenthiumque 

nous avons récoltés  de la région de Tébessa en mars et avril 2021, on à obtenir les résultats 

suivantes : 

Tableau 5:Familles de composés chimiques issues de la partie aérienne. 

Artemisiaabsenthium Résultats obtenus  

Alcaloïdes 

 

++ 

Tanins 

 

+++ 

composés réducteurs 

 

++ 

Saponosides 

 

- 

Stérols et terpènes 

 

++ 

les coumarines 

 

- 

Mucilages 

 

- 

Terpenoides 

 

+++ 

 

(+) : Présence faible 

(++) : Présence moyenne 

(+++) : Présence forte 

(-) : Absence 
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2.4. Résultats de l’analyse quantitative des constituants de l’extrait 

2.4.1. Dosage des polyphénols 

La teneur en phénols totaux est estimée par la méthode de Follin-Ciocalteu. Les résultats 

obtenus sont exprimés en mg équivalent d’acide gallique par g de matière sèche (mg EAG/g 

MS). Cette méthode de dosage présente une bonne productibilité puisque l’absorbance est 

étroitement corrélée avec la concentration de l’acide gallique utilisé dans la gamme d’étalonnage 

(R² = 0,992) (Figure 21). 

 

                       Figure 21: courbe d’étalonnage de l’acide gallique 

2.4.2. Dosage des flavonoïdes

 

Figure 22: courbe d’étalonnage de la Quercétine. 
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Tableau 6 : Teneurs  en polyphénols et flavonoïdes d’extrait éthanolique de l’absinthe. 

Composant de la plante Concentration 

Flavonoides (mg / g) 10.64 ± 0.41 

Polyphénoles (mg EAG/ g de MS° 197 ± 0.056 

2.5. Résultat d’activité antioxydant 

 Le tests que nous avons utilisés pour évaluer l’activité antioxydant d’extrait de plante est 

: le radical DPPH .La capacité à piéger ces radicaux libres est proportionnelle à la concentration 

de la substance antioxydante (Kholkhal et al., 2013). L’activité anti radicalaire d’extrait 

d’Artemisiaabsentiumet du témoin positif d’acide ascorbique ont été déterminée par la méthode 

au DPPH, les résultats obtenus sont représentés dans le tableau et la  figure suivante : 

Tableau 7: Capacité antioxydante de l’extrait éthanolique et d’acide ascorbique. 

A. absentium  

Concentrations 

(mg/mL) 

Inhibition (%) IC50  (mg/mL) 

Extrait étanolique 2 mg 54% 

 

 

2 ,405 

 4 mg 55% 

 

Acide ascorbique 2 mg 75 ,77% 

 

4 mg  

93 ,23% 

 

Valeur IC 50: Concentration qui inhibe 50% des radicaux DPPH. 
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VV 

 

 

Figure 23 : Courbe représente le pourcentage d’inhibition de radical DPPH en fonction des 

concentrations de l’extrait de l’Artémisiaabsintium. 

2.6.Resultat del’activité antimicrobienne  de  l’Artemisia absentium 

 Lors de notre étude, le pouvoir antimicrobien de l’huile essentielle de 

l’Artémisiaabsinthium, a été étudié vis- -vis deux souches fongiques et trois souches bactérienne, 

par la méthode de diffusion sur disques en milieux gélosés  et d’aromatogramme (extrait de malt 

et MH). Ce pouvoir a été évalué par la détermination du diamètre de zone d’inhibition. 

% d'inhibition a la dose X  =  100- (Dtest / Dtémoin) x 100 

Dtest = diamètre du thalle teste 

Dtémoin = diamètre du thalle témoin 
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2. 6.1. Test antifongique 

Tableau 8: Pourcentage d'inhibition a la dose X de la souche fongique Alternariaalternata. 

Dose appliqué Diamètre du thalle  mm 

(la moyenne de 3 répétitions) 

% d'inhibition a la dose X 

10 micros litre 
 

23,15 ± 0,21 
58,19 

20 micros litre 
 

18,5± 0,70 
66,37 

 

30 micros litre 

 

15,5± 0,70 
71,82 

Témoin 
 

55 
00 

 

Les figures (24,25) représentent la zone d’inhibition après l’application d’huile essentielle sur les 

souches fongiques (Photos personnel). 

 

Figure 24 : % d'inhibition a la dose 30µl       Figure 25 :% d'inhibition a la dose20 µl 
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Figure 26: témoin positif   

Tableau9 : Pourcentage d'inhibition a la dose X  de la souche fongique Pinicilium expansum. 

Dose appliqué Diamètre du thalle  mm 

(la moyenne de 3 répétitions) 

% d'inhibition a la dose X 

10 micros litre 21± 1,41 57,15 

20 micros litre 17±0,28 65 ,31 

30 micros litre 14±0,14 71,43 

Témoin 50 00 

2.6.2 Test  anti bactérien 

Tableau 10: Détermination du diamètre de la zone d’inhibition (mm) de l’huile essentielle 

contre trois souches microbiennes. 

Souche testée  Moyenne de diamètre 

d’inhibition (mm) 

Sensibilité  

E. Coli 8,97 

 

+ 

Salmonella 8,55 

 

+ 

S. aureus 10,14 

 

+ 
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Les figures (27, 28, 29) représentent la zone d’inhibitionaprèsl’application de huileessentielle sur 

trois souches microbiennes(Photos personnel). 

 

Figure 27: zone d’inhibition de Salmonella. Figure 28 : zone d’inhibition d’E. Coli. 

 

Figure 29 : zone d’inhibition de S. aureus. 
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Tableau 11 : Transcription des diamètres d’inhibition des disques imprégnés de l’huile (Ponce 

et al.,2003). 

Diamètre de la zone 

d’inhibition (mm) 

 

Transcription Sensibilité des germes 

<8 

 

 

           - 

   
 

Résistante 

9-14 + 

 

 

Sensible 

15-19  
 

++ 

 

 

Très sensible 

>20 +++  

 

 

 

 

Extrêmement sensible 
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3. Discussion  

3.1. Rendement de l’huile 

Nous avons trouvé un rendement  de l’huile essentielle de  0,70% des deux extractions, ce 

résultat est raisonnable puisque il se rapproche d’autres résultats  qui préconise un rendement 

entre 0, 03% jusqu'à 1,5%.  

 Cette teneur parait plus élevée comparée à celle rapportée par (Bouchenak et al.,2018) et 

(Polina et al., 2006) qui ont trouvé un rendement de 0 ,5% et 0,29% respectivement et inferieur 

au résultats trouvée par (Hanan et al., 2020) qui ont trouvé 0 ,83% et en peut dire que notre 

rendement est moyen par rapport aux résultats trouvé par (Msaada et al., 2015) et (Ghasemi et 

al., 2013) qui ont étudiés le rendement d’huile d’Artemisia dans plusieurs régions différentes leur 

résultats entre (0,03% 1,46%) et (0,32% 1,10%) respectivement. Ces différences entre les 

résultats peuvent être expliquées par des variation régionales, de variation saisonnière (le 

rendement de plante récoltée au stade de floraison est plus élevée que les plantes récoltée au 

stade de croissance végétative) aussi les techniques, la qualité des appareils, le temps 

d’extraction …sont des facteurs entre autres qui peuvent avoir un impact direct sur les 

rendements en extraits . 

3.2.Rendement d’extrait éthanolique 

Le résultat relatif aux rendements d’extraction éthanolique de l’Artemisia absintium dans 

la région de Tébessa est égale 4 ,86%. Notre  résultat obtenu est inférieur à celui signalé en Tizi-

Ouzou (30.03 %) d’extrait éthanolique d’A herba alba  par (Habera et Laoudi., 2019) et faible 

comparativement à le rendement éthanolique de l’absinthe obtenu dans la  régions de Djebel 

Messaad, Msila (24.37%) par (Benaissa et Fardjaoui, 2020) et inférieur à celui signalé en 

Awlad Gasim, Ain M’Lila (14.77%) d’extrait méthanolique d’A, herba alba par (Ababasa et 

boukaous, 2018). 

Cette variabilité de rendement dépend de plusieurs paramètres tels que: le solvant, le PH, 

la température, la nature d’extrait (éthanolique, méthanolique ou aqueux), le temps et la méthode 

d’extraction ainsi que le lieu et la période de la récolte de l’échantillon (Zeragui et al., 2019). 

3. 3. Screening phytochimique 

Selon notre résultats expérimentaux que nous avons obtenus  de screening phytochimique on 

note que : 
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� La présence de différent classes de métabolites secondaire des alcaloïde, tanins, 

composé réducteurs, stérol, terpène et terpenoides avec différente concentration de 

composant chimique de l’ Artemisia absentium . 

� L’absence de quelque métabolite secondaire tel que saponosides, coumarines et 

mucilages. 

Nous avons comparé notre résultats avec d’autre résultats réalisée sur le  même genre 

d’artimisia et un espèce différant d’Artemisia herba alba que celui réalisée par (soltane et 

saaidi, 2020) dans la région de Biskra, grâce à cette comparaison  nous avons observé : 

� La concentration des alcaloïdes et tanins de notre plante est fortement positive que la 

concentration des alcaloïdes et taninis d’Artemisia herba alpa de la région de Biskra. Il 

ya le même concentration des terpenoides dans les deux plantes. 

�  La présence des composés réducteurs et la absence des saponosides les coumarines et 

mucilages dans notre extrait d’Artemisia absentium et on observe la présence des 

saponosides et la absence  des composés réducteurs dans la plante de l’Artimesia herba 

alba de  la région de Biskra. 

Ces résultats sont comparables à ceux obtenus au cours des travaux réalisés sur l’extrait 

hydro-éthanolique de Artemisia campestris menées par (Ammari et Bentoumi, 2019) dans la 

région de Msila qui ont confirmé la présence des tanins, alcaloïdes et coumarines  avec des 

concentration fortement positive que les concentration des tanins, des alcaloïdes et des 

coumarines d’Artemisia absentium de la région de Tébessa et confirmé l’absence des 

saponosides et des mucilages, c’est le même résultats que nous avons obtenu . 

Après cette comparaisons nous avons également remarqué des changements qualitative entre 

les composants actifs, ce différance  des résultats de la nature de l’espèce, Le climat, la zone 

géographique soit des facteurs liés aux conditions expérimentales (procédé d’extraction, durée 

d’extraction, etc.) soit par le choix de la période de récolte la méthode d’extraction employée 

(Kelen et Tepe, 2008). 

3.4. Polyphénoles et flavonoïdes 

L’étude quantitative de l’extraits bruts d’Artemisia absinthium, au moyen des dosages 

aux spectrophotométriques, avait pour  objectif  la détermination de la teneur des polyphénols 

totaux, des flavonoïdes, la raison principale pour le choix de ces substances réside dans le fait 
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que la majorité des propriétés antioxydantes et antimicrobiennes des plantes leur sont attribués 

(Ouyahya et al., 1990). 

Notre résultats (10, 64 ± 0,41 mg/g) de flavonoïde  parait faible comparée à celle 

rapportée par (Bouchenak et al.,2018) qui ont trouvé un teneur de flavonoïde de  (12,86  mg 

EAG/g MS) alors que notre teneur de polyphénols  (197± 0,056  mg EAG/g MS)et très élevée 

par rapport à leur teneur de  (24,8 mg EAG/g ). 

Nos résultats sont élevé par rapport à celles dosées par (Boudjelal, 2013).  dans des 

extraits éthanoliques d’Artemisia campestris (la teneur des polyphénols totaux est de (20.38 mg 

EAG/g Ps) et la teneur en flavonoïdes est de 7.46 mg EAG/g Ps), (msaada et al,.2015) ont 

trouvé que la teneur en polyphénol ce varie d’une région à une autre, la région la plus élevé à la 

région de Kairouan (99.89±3.30 mg GAE/gDW),  Bou Salem, Boukornine, et J´erissa  83.70 ± 

1.31, 72.05 ± 1.83, et 49.39 ± 2.20 mg GAE/g DM, respectivement (Habera et Laouadi, 2019)  

trouvé que les teneurs en polyphénols totaux dans les extraits d’A. herba alba varient selon le 

solvant d’extraction, la  teneur en polyphénols obtenue avec de l’eau distillée est (97.17 ± 1.06 

mg EAG/g de MS), tandis que l’extrait éthanolique présente une teneur plus faible (28.69 ± 0.99 

mg EAG/g de MS). 

De ce fait, l’extrait d’Artemisia absinthium L. est riche en composés phénoliques et en 

flavonoïdes. Nos résultats sont en accord avec ceux rapportés par différents chercheurs que les 

extraits d’absinthe sont riches en flavonoides, composés phénoliques  et possèdent des activités 

antifongiques et anti bactérienne  importantes. 

3.5. Activité anti oxydante 

Les résultats de l’activité anti oxydante montrent que le pourcentage d’inhibition du 

radical libre augmente avec l’augmentation de concentration d’extrait éthanolique de l’Artimisia 

A et l’acide ascorbique. On observe que pour la dose de 2mg/ml, le pourcentage d’inhibition du 

radical libre pour l’absinthe est inférieur à celui de l’acide ascorbique (l’Artimisia absentium: 

54 ,64% et  Acide ascorbique : 75,77%) , pour la dose de 4mg/ml le pourcentage d’inhibition de 

l’Artimisia absentium de 55, 35% alors qu’il est de 93,23% pour Acide ascorbique. 

Ces résultats soulignent que le pouvoir antioxydant de l’acide ascorbique  est beaucoup 

plus intense que celui de notre extrait éthanolique de l’Artimisia absentium. Solon le graphique 

de pourcentage d’inhibition de radical DPPH, nous avons déterminé la valeur IC50 (2 ,405 

mg /ml), plus la valeur d’IC50 est basse plus l’activité antioxydante d’un composé est grande. 
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 Nous avons comparé notre valeur de pourcentage d’inhibition de l’extrait éthanolique 

d’Artimisia avec d’auteur valeur menée par (Magraiu et Zahaf, 2018) sur l’ HE d’A. herba alba 

dans la région de Djelfa , dans 2mg de A. absentium de Tébessa il ya une valeur de pourcentage 

d’inhibition de 54 ,64% et pour la dose de 2,5 de A herba alba  il ya une valeur de pourcentage 

d’inhibition de 18,84% .pour la dose de 4mg/ml le pourcentage d’inhibition de A absentium est 

de 55, 35% alors qu’il est de 27 ,53,23% pour A herba alba .Ces résultats soulignent que le 

pouvoir antioxydant de l’extrait éthanolique de l’ Absinthe est beaucoup plus fort que celui de 

leur  extrait d’H E. 

Concernant l’Artimésia absenthium, l'IC50 est de 2,405mg/ml qui montrent un pouvoir 

antioxydant très largement supérieur celui de l’Artimisia herba alba de Djelfa qui marque une 

valeur d’IC50 de 7,25mg/ml. Nos valeurs de de IC50 l’A absentium paraissent inférieures à 

celles rapportées par (Msaada et al 2015). En effet, cet auteur rapporte une valeur de IC50 = 

0 ,9mg/ml pour l’A. absintium dans la région Bousalem (Tunis). L’extrait éthanolique d’absinthe 

est riche en flavonoides, composés phénoliques  et possède un activité antioxydant  importantes. 

 3.6. Activité anti fongique 

 Les résultats de l’activité anti fongique de notre plante étudiée montre que leur huile 

essentielle avaient une activité inhibitrice significative contre les deux souches étudiées 

Pinicilium expencum et Alternaria alternata et en comparaison avec autres  résultats en note que 

(bouchenak et al., 2018) ont trouvé une zone d’inhibition très faible par rapport au notre 

résultats, contre l’Alernaria sp (12, 33%), Helminthosporium sp (17,2% ) Fusarium culmorum 

(24 %) Botrytis cinerea (25,6 %). Aussi nos résultats sont plus élevées par rapport au (Msaada 

et al., 2015) ont trouvé des zones d’inhibition entre (23,61% et 25,69%) contre quatre souches 

différentes de nos souches F. graminearum, F. culmorum, and F. oxysporum et 

Rhizoctoniasolani ,Alors que (Juteau et al., 2003) trouvé que HE de A absinthium de France a 

inhibé la croissance de levures Candida albicans et saccharomyces cerevisiae et HE de l’absinthe 

de turc a été décrite comme fongicide contre 34 espèces  de champignons alors que (Umpiérrez 

et al., 2012) montré que l’huile essentielle de A. absinthium  de Uruguay contient une activité 

anti fongique  contre Alternaria sp et Botrytis cinerea, (Amouri et al., 2016) étudiées  l’activité 

antifongique d’huile essentielle de A. Herba alba à différentes concentrations (0.05%, 0.25%, 

0,5%) sur quatre espèces de Fusariumils ont trouvé une bonne activité antifongique, permettant 

de limiter et même de stopper le développement de l’agent pathogène.(Benouaer et Madiha, 

2016) étude l’effet antifongique de l’extrait aqueux herba-alba sur les champignons 
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mycotoxigéniques, leur résultats montrent que les différentes concentrations d’extrait aqueux 

(20,25 et 30%) ont des efficacités remarquable sur Fusariumsolani surtout à la plus élevée 

concentration (30%), et inhibition finale qui a été remarqué chez l’Alternaria arborescens dans 

la même concentration (30%). Alors que pour l’huile essentielle les résultats montrent que les 

concentrations appliquées (0.15, 0.175,0.20 et 0.250%) ont une efficacité contre Alternaria 

arborescens et Fusarium solani surtout à la haute concentration (0.250%). C’est vrai que nous 

avons pas trouver des travaux similaire à notre étude, qui ont appliqué les mêmes concentrations 

sur les mêmes souches  ou la même méthodes mais on observe que toutes les méthodes montré 

une activité antifongique efficace contre plusieurs souches surtouts a la haute concentration.  

 L’activité anti fongique de l’Artemisia peut être expliquée par l’effet synergique entre les 

différents composés d’huile essentielle, les composés majoritaires sont souvent responsables de 

l’activité antifongique ainsi que les composés minoritaires qui peuvent contribuer 

significativement à cette activité. Certaines études ont trouvé que l’activité antimicrobienne des 

HE peut être supérieure à celle de leurs composés majoritaires testés séparément. Cette 

dominance d’activité des essences sur celle d’un composant majoritaire confirme bien l’effet de 

synergie que pourraient apporter les composants minoritaires à l’activité des HE. Par ailleurs, il 

existe une corrélation proportionnelle établie entre la présence des mono terpènes oxygénés et le 

pouvoir antimicrobien (bouchenak et al., 2018) . 

3.7. Activité anti bactérienne 

 Face aux problèmes de la résistance bactérienne aux antibiotiques synthétiques, beaucoup 

de travaux ont été menés sur le pouvoir antimicrobien des extraits naturels des plantes. L’activité 

antibactérienne d’huile essentielle de la plante Artemisia absinthium est testée Contre trois 

souches bactériennes via la méthode d’aromatogramme. Les résultats sont exprimés et présentés 

par des diamètres des zones d’inhibition. En se basant sur nos résultats on observe que  

� l’huile essentielle exerce un effet antibactérien contre les trois souches. 

� L’activité la plus élevée a été observés contre  la souche de staphylocoques aureus. 

En observe que (Msaada et al., 2015) aussi ont trouvé que L’activité la plus élevée a été 

observés contre la souche de staphylocoques aureus mais leur résultats ne concorde pas avec nos 

résultats puisque ils sont trouvé des zones d’inhibition plus grandes (25mm) a la région de 

Kairouan, (20 mm) a la région de Bou Salem et (18mm) a Boukornine and Jérissa aussi les 

résultats de la région de canada qui ont trouvé par (Lopes-Lutz et al., 2008) ont montré que HE 

de l’absinthe à une forte activité anti bactérienne surtout contre Sthaph aureus qui était plus 
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élevée que le contrôle positif (methicillin activity18  mm)  alors que (Hanan et al., 2020) qui ont 

utilisé la méthode de micro dilution en calculant la concentration minimale inhibitrice ont trouvé 

que HE de l’A. absinthium, A. sieberi, A. scoparia a une activité bactérienne forte contre les 

bactérie gram+ alors que les bactérie gram négatif  résiste contre les HE.  (Ghasemi et al., 2013) 

trouvé que  HE d'A. Chamaemelifolia collectées au stade végétatif et floraison à 50% ont 

démontré des activités inhibitrices relativement élevées contre les bactéries testées avec des 

concentration entre 31 à 125 µg / ml. (Habera et Laoudi, 2019) ont trouvé  que HE de 

l’Artemisia herba alba ne  montré pas une activité  contre les souches d’E Coli E et 

Staphylococcus aureus avec des diamètres inhibition entre (7.5 et 7 mm) alors que le plus grand 

diamètre d’inhibition est observé dans le cas de l’extrait éthanolique (10 ± 1.41 mm) et l’extrait 

aqueux (10 ± 0 mm). 

Les résultats de (Habera et Laoudi , 2019) ne concorde pas avec celui de (Ponce et al., 

2003) qui ont signalé que l’HE des feuilles d’A.  Herba alba a un effet très important sur S. 

aureus. De même, (Goudjil 2016) a mentionné que Staphylococcus est très sensible à l’HE d’A. 

herba alba avec une zone d’inhibition de 23.10 mm. Les résultats de (Lopes et al,. 2008) ont 

trouvé que HE de l’absinthe montré une forte activité contre Staphylococcus (25mm) et ne 

montrée pas une activité contre E . coli (5mm). 

 Ces différences entre les résultats peuvent êtres expliqué par la différence entre les 

méthodes adaptées, la quantité des échantillons est les concentrations appliqué d’HE aussi liée à 

la qualité organoleptique de l’huile, qui à son tour dépend fortement de la région collecté du 

matériel végétale. Mais malgré ces différences  des résultats  presque toute recherches  publiées 

montré que l’HE de l’Artemisia absinthuim a montré un large spectre d’activité anti bactérienne 

contres plusieurs souches bactérienne y compris nos souches étudiées. 
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4. Conclusion générale 

 Le présent travail vise à valoriser une plante médicinale et aromatique très répandue dans 

le monde et en Algérie (Artemisia absinthium). Notre étude a porté sur l’analyse phytochimique  

de leur extrait éthanolique. Ainsi que leur activité antioxydant et antimicrobienne in vitro. 

Le screening phytochimique a mis en évidence diverses classes de métabolites 

secondaires dans les parties aériennes de la plante tels que les alcaloïdes, tanins, composés 

réducteurs, stérols, terpènes et terpenoides. Alors que Les résultats de l’activité antifongique ont 

révélé une forte activité contre les différentes souches fongiques testées. D’autre par  notre plante 

montre une moyenne activité anti bactérienne et anti oxydante. L’huile et l’extrait éthanolique 

ont une bonne efficacité. 

 Ce pouvoir bioactif observé chez cette huile est attribué principalement par sa teneur 

élevée aux flavonoïdes et composés phénoliques trouvés dans les extraits. Ces résultats 

présentent un intérêt pour des applications phytosanitaires comme des procédés de lutte 

biologique basés sur des substances naturelles afin d’éradiquer les infections d’origine fongique 

et  bactérienne en vue d’une utilisation dans le cadre d’une agriculture biologique. 
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